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ENCYCLIQUE

DE N. S. P. LE PAPE PIE X

Espérances de salut que nous apporte le Cinquantenaire 
de l’Immaculée-Conception 

( Suite.)

Deuxième fondement de notre espérance :
Marie est notre Mire

■ AR1E est auss‘ nolre Mère.— Car un principe à po- 
. Vç?V / I ser, c’est que Jé :s, Verbe fait chair, est en même

- ttHMHQjl temPs *e sauveur du genre humain. Or, en tant
clue Dieu-Homme, il a un corps comme les autres 
hommes ; en tant que rédempteur de notre race, 
un cc ps spirituel ou, comme on dit, mystique 

qui n’est autre que la société des chrétiens, liés à lui par la foi. Nom­
breux comme nous sommes, nous faisons un seul corps en Notre-Seigneur 
Jcsus-Christ. (Rom., XII, 5.) Or, la Vierge n’a pas seulement conçu 
le Fils de Dieu afin que, recevant d’elle la nature humaine, il devint


